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6000 langues environ sont parlées aujourd’hui de par le Monde, et l’on estime que la moitié d’entre elles 
disparaitra au cours de ce siècle. On sait notamment que 500 langues sont parlées par moins de 100 locuteurs, 
96% des langues ne sont parlées que par 4 % de la population mondiale et plus de 90 % des contenus d’Internet 
sont rédigés en seulement 12 langues… 
C’est là qu’intervient Sorosoro, une initiative intéressante, lancée officiellement hier par Jacques Chirac (le 
projet étant soutenu par la Fondation Chirac), qui prend actuellement la forme d’un site Internet. 
L’objectif de Sorosoro est de réaliser des tournages à travers le Monde, et de collecter images et sons de ces 
langues et cultures en voie de disparition. Au final, il s’agit de créer une base de données encyclopédique, 
comme l’explique cette vidéo de présentation : 
 
Vidéo : Présentation du programme par Rozenn Milin 
 
Le site encore en construction permet de suivre l’actualité du programme. Une chaine Youtube a été créée qui 
diffuse le témoignage des équipes de tournage, comme par exemple ici au Gabon, avec la langue Punu : 
 
Vidéo : présentation de la langue punu 
 
Le site propose également une planisphère des langues, et des listes des familles de langues par continent. 
Les internautes sont invités à participer en apportant des témoignages ou des documents. 
Pour l’anecdote, Sorosoro est un mot araki qui signifie “souffle, parole, langue“. La langue araki n’est plus 
parlée aujourd’hui que par huit personnes au Vanuatu, une île du Pacifique. 
Le site est encore en construction, mais il est probable que d’autres ressources seront accessibles dans le futur. 
Un projet plutôt réjouissant, où l’usage du multimédia prend finalement tout son sens, en créant une mémoire 
intemporelle de ces cultures, basées pour beaucoup sur la tradition orale  
 


